
Conte-Rendu TP7 : Les principaux caractères du shell  

 

1. Les redirections (>, >>, 2>, 2>>, 2>&1 et |) 

 

On se connecte en tant que guest. On redirige la commande cal dans le fichier cal.txt avec la commande cal 

> cal.txt. On l’affiche ensuite avec la commande cat cal.txt 

 

 

On redirige la commande date dans le fichier cal.txt avec la commande date > cal.txt. On l’affiche ensuite 

avec la commande cat cal.txt, on constate que le contenu qui a été redirigé dans un premier lieu a été 

écrasé par le second. 

 

 

On redirige la commande cal dans le fichier histo.txt avec la commande cal > histo.txt. Ensuite, on y ajoute 

le résultat de la commande date avec la commande date >> histo.txt. On affiche ensuite ce fichier page par 

page avec la commande more histo.txt. On constate que les contenus de cal et date s’affichent tous les 

deux. 

 

 



On supprime le contenu de histo.txt, en faisant une redirection par la commande > histo.txt. De ce fait, on 

dirige un contenu vide vers le fichier, le contenu de histo.txt sera donc écrasé par ce contenu vide. On 

vérifie ensuite en affichant le fichier avec cat histo.txt. 

 

 

On se connecte en tant que root. On va rediriger les valeurs du premiers champ du fichier notes.csv dans 

un nouveau fichié nommé eleves.txt, grâce à la commande cut –d , -f 1 notes.csv > eleves.txt. On liste 

ensuite le fichier avec ls -l, puis on l’affiche pour visualiser le contenu avec cat eleves.txt. 

 

 

On va effectuer la même opération, mais cette fois-ci en gardant le contenu actuel de eleves.txt, pour cela 

on va effectuer la commande cut –d , -f 1 notes.csv >> eleves.txt. On affiche ensuite le fichier avec cat 

eleves.txt, on constate que la liste de noms est en double. 



 

 

On va dans un premier temps trier le contenu de eleves.txt par ordre alphabétique, puis ce contenu sera 

redirigé vers le fichier avecdoublons, grâce à la commande sort eleves.txt > avecdoublons. On affiche 

ensuite ce nouveau fichier avec cat avecdoublons.  

 

 

 

On va utiliser la commande uniq pour supprimer tous les doublons, puis rediriger le contenu vers le fichier 

sansdoublons, avec la commande uniq avecdoublons > sansdoublons. Ensuite, on l’affiche avec cat 

sansdoublons.  



 

 

On aurait pu également enregistrer le résultat de uniq avecdoublons directement dans pasdedoublons 

sans passer par une redirection, en utilisant la commande uniq avecdoublons pasdedoublons. 

 

 

On affiche ici, une sortie d’erreur en affichant un dossier inexistant que l’on a appelé fichier_inexistant, en 

utilisant la commande cat fichier_inexistant. 

 

 

On redirige le fichier inexistant vers eleves.txt en utilisant la commande cut –d , -f 1 fichier_inexistant.csv. 

Le fichier étant inexistant, un message d’erreur apparait. On affiche ensuite le fichier avec cat eleves.txt, 

celui-ci ne contient plus de données. 

 

 

On redirige la sortie d’erreur dans un fichier pour appeler erreurs.log grâce à la commande cut –d , -f 1 

fichier_inexistant.csv > eleves.txt 2> erreurs.log. On liste ensuite tous les fichiers avec ls –l, on voit que le 

fichier erreurs.log est bien présent. On l’affiche avec la commande cat erreurs.log, et il affiche le message 

d’erreur. 

 

 



On redirige la sortie d’erreur dans un fichier nommé sio1.txt avec la commande cut –d , -f 1 

ficher_inexistant.csv > sio1.txt 2>&1. On l’affiche ensuite avec cat sio1.txt, le message d’erreur s’affiche. 

 

 

On redirige la sortie d’erreur à la fin du fichier sio1.txt avec la commande cut –d , -f 1 fichier_inexistant.csv 

>> sio1.txt 2>&1, ensuite on l’affiche. Il nous affiche le message d’erreurs en double. 

 

 

On se connecte en tant que guest. On affiche, page par page, cal 2019 avec la commande cal 2019 | more. 

 

 

 

On trie le fichier /etc/services et on affiche les 3 dernières lignes, avec la commande sort /etc/services | 

tail –3. 



 

 

On affiche le fichier /etc/services, trié, page par page, toutes les lignes qui ne commencent pas par “#”. 

Pour cela, on utilise la commande grep –v ‘^#’ /etc/services | sort | more. 

 

 

 

 

On se connecte en tant que root. On classe par ordre alphabétique la première colonne du ficher notes.csv 

avec la commande cut –d , -f 1 notes.csv | sort. 

 

 

On enregistre cette liste dans un fichier en effectuant une redirection que l’on appelle prenom_tries.txt 

avec la commande cut –d , -f 1 notes.csv | sort > prenom_tries, puis on affiche ce dernier en utilisant cat 

prenom_tries.txt. 



 

 

 

On affiche la liste des utilisateurs du système local, page par page, à l’aide de la commande cat 

/etc/passwd | more. 

 

 

On affiche la liste des GID à l’aide de la commande cut –d : -f 4 /etc/passwd | sort –n | uniq. 



 

 

 

On affiche le nombre de lignes et de caractères contenus dans la liste des fichiers du répertoire personnel 

de root avec la commande ls –l | wc. Ensuite, on affiche les fichiers du répertoire avec ls –l. 

 

 

On affiche les fichiers .txt qui sont contenus dans le répertoire personnel de root, avec la commande ls –l | 

grep .txt. 

 

 

 



On affiche la ligne du fichier notes.csv qui concerne l’étudiant nommé Azer, avec la commande cat 

notes.csv | grep –i azer. 

 

 

2. Utilisation des jokers. 

 

On se connecte en tant que guest. On se déplace dans le répertoire bin avec la commande cd /bin. On 

affiche les commandes commençant par r dans le repertoire bin, en utilisant la commande ls r*. 

 

 

On affiche toutes les commandes qui sont composées de 5 caractères dans le répertoire bin avec la 

commande ls ?????. 

 

 

On affiche toutes les commandes qui sont composées de 2 caractères et qui commencent par e dans le 

répertoire bin, avec la commande ls e?. 

 

 

On affiche toutes les commandes qui commencent par un w, un x, un y ou un z dans le répertoire bin, avec 

la commande ls [wxyz]* ou ls [w-z]*. 

 



 

 

 

On affiche toutes les commandes qui ne commencent pas par une lettre comprise entre a et v dans le 

répertoire bin, avec la commande ls [!a-v]*. 

 

 

3. Utilisation des caractères de protection. 

 

On quitte le répertoire bin, en utilisation la commande cd.  

Le backslash “\” sert à demander au shell de ne pas interpréter le caractère suivant. Ici, lorsque l’on 

exécute la commande touch #commentaire, un message d’erreur s’affiche, car on ne peut pas créer un 

commentaire. Cependant, en faisant touch \#commentaire, la fonction du # est annulé, le fichier 

“#commentaire” est donc créé. On le vérifie en utilisant la commande ls –l *comme*. 

 

 



Les simples quotes ‘ ‘ servent à protéger un ensemble de caractères. Ici, on arrive à créer un fichier dont le 

nom est séparé par des espaces en utilisant la commande touch ‘Fichier dont le nom contient des 

espaces’, ce qui sans ça serait impossible. On vérifie, avec ls –l *espace*. 

 

 

Les doubles quotes “ “ ont la même fonctionnalité que les simples quotes, sauf que le caractère $ garde sa 

fonctionnalité à l’intérieur. Il sert à référencer les variables. Ici, on demande un echo, pour savoir dans quel 

répertoire de connexion, nous nous situons. On utilise la commande echo “Mon répertoire de connexion : 

$HOME”. 

 

 

4. Autres caractères 

 

Le point-virgule, sert à séparer les commandes. On utilise ici la commande echo “voici la date :” ; date. La 

première commande, la demande d’écho est exécutée en première, puis la demande de la date est 

exécutée par la suite. 

 

Les anti-quotes ` ` permettent d’interpréter une commande dans une autre commande. Ici, on utilise la 

commande echo “Voici la date : `date`”. On a donc la commande echo qui est exécutée, ainsi que la 

commande date.  

 


